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Pourtant je ne puis dire que la nôtre soit complète dès à présent. 
Tant qu’à un couvent manque son église, il n'est pas encore vrai­
ment fondé, et c’est notre cas. Dans ma dernière lettre, j’exprimais 
l’espoir que nous inaugurerions à Noel notre chapelle provisoire. 
Eh ! bien, même cette espérance qui paraissait si légitime et si pro­
bable ne s’est pas réalisée. Par une de ces surprises que la Provi­
dence sait ménager, les travaux ^nt été arrêtés dans leur cours, le 
jour même où, après avoir achevé toutes les fondations en pierres, 
on avait mis la première poutre pour commencer à élever la chapelle 
de bois. Les fondations seules ont donc passé l’hiver sous la blanche 
couche de neige. Mais au printemps les travaux vont reprendre, et 
cette fois, s’il plaît à Dieu, ce sera pour une construction définitive.

Je vous avais aussi annoncé, chers lecteurs, que les Tertiaires de 
Québec, pour venir à notre aide, devaient organiser une grande 
Tombola. Grâce à la bonne volonté de chacun, au dévouement de 
tous, à la sympathie sincère qui a été manifestée pour notre œuvre, 
l’entreprise a été un véritable succès. Que d’actes de charité Dieu 
aura à récompenser ! Nous pourrions en citer qui ont touché certai­
nement le cœur de Dieu : Cette petite enfant qui vient apporter au 
Père Gardien le cadeau qu’elle a reçu au nouvel an, sacrifice bien 
appréciable pour une enfant, et ce sacrifice elle le fait pour sa ma­
man qui est morte depuis quelques mois ! Que ne puis-je en citer 
bien d’autres encore, tout aussi touchants, surtout quand ils viennent 
des petits et des humbles. Mais je dois me borner. D’ailleurs, nos 
lecteurs qui désireraient de plus amples détails pourront se procurer 
un Alverne, souvenir de la Grande Tombola, publication illustrée, 
imprimée tout exprès, et qui, tout en leur offrant quelques pages 
d’une lecture très intéressante, leur fournira la facile occasion de 
contribuer par une légère aumône à la construction de notre cha­
pelle (i).

Qu’il me soit permis, avant de terminer, de remercier bien cordia­
lement tous ceux qui ont contribué au succès de la Tombola ; ils 
ont été les instruments de la Providence ; je leur demande humble­
ment, comme pauvre de Jésus-Christ, de vouloir bien nous continuer,

(I) On peut se procurer l'Alverne, souvenir delà Grande Tombola, ainsi qu'un 
superbe morceau de musique sur la stigmatisation de N. S. V. S. François, chez 
Mlle Paquet, maison Sainte-Marguerite, N.-D. de Québec ; prix : 15 et 25 cts.


